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s'imposer, non par la force, mais par sa valeur personnelle, choisir comme guides
une méthode et des procédés éprouvés, telles furent pour lui les vues complexes
dont la résultante se traduisit en un labeur spécialement bienfaisant. Un peu
tout le monde, grands et petits, a été vivement impressionné dans le grand
village de la Combert, par la retraite de M. Ignace Pasquier qui, avec un sens

parfait de la mesure, a rendu de précieux services à cette belle contrée. Les
enfants perdent en lui un guide sûr et ferme dont la préoccupation essentielle
était d'accroître leur savoir et de leur donner une éducation saine, virile et
chrétienne. Les parents, non plus, n'oublieront pas l'excellent éducateur qu'ils
avaient investi de leur confiance totale.

Arrivé à Treyvaux, il y a quelque vingt-cinq ans, M. Pasquier avait trouvé
un terrain des mieux préparés par un prédécesseur, M. J. Dévaud, qui avait
dirigé d'une façon énergique et magistrale l'école supérieure des garçons de
cette localité. Coïncidence curieuse, M. Pasquier prend pour la seconde fois
la succession de M. Dévaud, mais comme tenancier de l'auberge communale
de la Croix-Blanche. Ainsi, ses talents d'éducateur ne resteront pas sans emploi,
car il n'est pas superflu d'en posséder pour bien diriger un établissement public.
Ses ex-collègues, dont il possédait toute la sympathie, pourront y apprécier
l'accueil le plus affable. D'abord avenant, d'esprit public avisé, M. Pasquier a

toujours su entretenir les meilleures relations avec la population et les autorités
de Treyvaux. Celles-ci ont tenu à lui remettre un touchant souvenir au cours
d'un souper d'adieu. De même les sociétés locales, qui l'estimaient beaucoup,
étaient flères de pouvoir le compter dans le nombre de leurs membres les plus
actifs et les plus assidus. Enfin, n'oublions pas d'ajouter, pour couronner cet
article, que M. Pasquier a élevé une belle famille qui lui fait le plus grand
honneur.

Au nouveau retraité, avec les sentiments de la plus sincère admiration
pour une carrière dignement et pleinement réalisée, les meilleurs vœux de santé
et de bonheur.

Œction Ataël du Sxfidat

Pour la deuxième fois, nos soldats, l'arme au pied, montent la garde par
un hiver rigoureux. La guerre continue à faire rage. A nouveau, nos vaillants
défenseurs en campagne vont être obligés de célébrer Noël sous les drapeaux.
Mais que le Suisse n'oublie jamais qu'il est parmi les privilégiés. Nous avons
toutes les raisons de célébrer la fête de Noël dans la joie, le contentement et
la plus profonde reconnaissance. Si plus d'un citoyen doit accepter de fêter
Noël loin du cercle intime de la famille, qu'il confère alors à cette solennité
qui réunit tous les Suisses : le Noël du soldat sous les armes, le caractère sacré

qu'elle réclame. En ce jour, nous voulons affirmer à nouveau notre' union et
notre volonté d'agir.

L'Office central pour l'entraide aux soldats organisera et mènera à bonne
fin l'action pour le Noël du soldat, 1940 (ANS).
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